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On a equipe le canal (Bm x 2m x 0,6m) implante sur la plateforme 

tournante de Grenoble d'un moyen mecanique de simulation de l'effet d'en­

trainement du vent. Il consiste en quatre bandes paralleles de grillage 

plastic, mues par un moteur a vitesseregulee (1.3cm/s I.. Ve. {.. 7un/l'J) 
'i: '-.;: 

et agit sur une portion seulement de la surface libre : sur 1m de long, 

2m de large, au milieu du canal, et parallelement aux parOis.l~nQitudinales 

de celui-ci. 

Immediatement apres le debut du mouvement du filet, on note, dans 

les coins amont gauche et aval droit (•), une surelevation de l'interface 

respectivement positive (upwelling) et negative (downwelling). Depuis ces 

points, un front se deplace, laissant derriere lui une surelevation cons­

tante de l'interface, surelevation dent l'amplitude a la paroi est propor­

tionnelle a la largeur de la zone d'exitation (2b) et au carre de la vites­

se d'entrainement (Ve), et inversement proportionnelle a l'epaisseur de la 

couche superieure (h,> ainsi qu'a la gravite reduite (gAp/e>. La celerite 

de ce front est voisine de la celerite de phase barocline (C~) • La direc­

tion de propagation du front est telle que la paroi est a sa droite. Quant 

a l'amplitude de la surelevation A l'arriere du front, elle decroit expo­

nantiellement depuis la paroi vers l'interieur du canal, et peut ~tre de-

crite par la formule Il n'y a pas de variation 

de la cote de !'interface au voisinage des coins amont droit et aval gau-

• amont (y ( O) et aval (y) O) , droi te (x=2m) et gauche (x:::aQ) , par rapport 

a la direction imposee par le mecanisme de simulation, parallelement aux 

parois longitudinales du canal. 
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che de la zone d'excitation, du moins jusqu'a ce que les perturbations nees 

dans les deux autres coins n'aient atteint ces points. 

Ces resultats sont en accord avec les previsions theoriques enon­

cees par CREPON & RICHEZ (1982). 

Mais ce modele ne rend pas compte des surelevations en forme de do­

mes qui apparaissent, pres des parois, au voisinage de la zone d'excitation. 

Ces surelevations apparaissent liees avec les courants engendres par le me­

canisme de simulation. En effet, il ressort des mesures des courants engen­

dres··par celui-ci que l 'on doive distinguer 

a) une couche d'Ekman, immediatement en dessous de la zone d'entrai­

nement, de lcm d'epaisseur environ, et dans laquelle le flu.x est globale­

ment dirige depuis la paroi gauche vers la paroi droite 

b) une couche intermediaire, dans laquelle existe un contre-courant 

dirige depuis la paroi droite vers la paroi gauche, et qui apparait pres­

qu' immediatement apres la mise en mouvement du mecanisme de simulation ; 

son intensite est pratiquement constante entre la couche d'Ekman et l'in­

terface ;. 

c) la couche inferieure, dans laquelle les vitesses sont tres faibles. 

Les mesures font apparaitre que les surelevations en forme de domes, 

dont l'amplitude croit lentement tant que dure l'excitation, sent des zones 

de vortex liees au contre-courant. Ces vortex ont un axe fixe tant que dure 

l'exitation, et disparaissent, en se deplai;ant tres lentement lorsque celle­

ci cesse. Ils sont causes par les gradients de contre-courant, au voisinage 

des frontieres de la zone d'excitation, lesquels sont a l'origine de vorti­

cite relative positive OU negative, respectivement a l'amont et a l'aval de 

celle-ci. 

Dans nos conditions experimentales, il semble legitime de considerer 

chaque paroi longitudinale comme tres eloignee de son opposee. Par suite, 

lorsque l'epaisseur de la couche d'Ekman est inferieure a celle de la couche 

superieure, au-dessus de la thermocline saisonniere, de tellezonesde vortex 
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pour le contre-courant, doivent exister dans la nature dans des zones de 

fort gradient de vent. 

Par ailleurs, il faut noter que si le mecanisme de simulation est 

place de telle sorte que l'entrainement se fasse perpendiculairement a la 

paroi, il existe des upwellings ou des downwellings que ne prevoyaient pas 

le modele. Leur amplitude est inferieure a celle que l'on obtient pour les 

m~mes conditions experiementales, mais avec un entrainement parallele aux 

parois longitudinales. 
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